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Custodie franciscaine de Terre Sainte
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Vocarton pEs FrEREs MINEURS POUR LY TERRE SANTE

. RANGOIS avait vingt-cing ans environ. Il relevait Q'une
F grave maladic qui av.dt singulicrement modifié ses attraits
Y * Son me était mélancolique et cherchait sa voie.  Sous lin,
fluence de ce malaise intéricur, il ne trouve plus de golt aux
choses qui jusqualors ont captivd son esprit. Dans cet état, il
croit rencontrer dans la contemplation des beautds de la nature
une heurcuse diversion &t ses sombres pensées et sort dans la
campagne.  Bientdtil se trouve en présence d'un homme de
missance illustre et exercant le métier des armes, mais tombé
dans la mistre ot couvert de sordides haillons. Pris de pitié pour
cate grande infortune, il se dépouille de ses riches vétements,
en fait don d ce mendiant, revél lui-méme les wristes nippes du
malbeureux et rentre &k maison paternelle.



